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A. PRESENTATIONS 

Mr Batchassi L. Régis, Président du Conseil 

National de la Jeunesse 

Définitions 
Par définition, la manipulation se rapporte à 
l’utilisation des voies détournées pour amener 
un individu ou un groupe à agir. Il s’agit, dans le 
contexte politique, de l’action menée par les 
acteurs politiques visant à mobiliser les jeunes 
à des fins politiques suivant des méthodes en 
opposition aux valeurs et aux principes citoyens 
et démocratiques.  
Dans un processus de manipulation, peuvent 
être notés deux types d’acteurs, à savoir un 
manipulateur (les partis politiques) ainsi qu’un 
manipulé (les jeunes) et dans l’intermédiaire, 
des méthodes détournées de la loi. 
Les manipulateurs visent essentiellement la 
conquête du pouvoir tandis que les manipulés 
sont principalement des victimes qui aspirent à 
un idéal ainsi qu’au changement de leur situa-
tion.  
Les voies détournées sont l’intoxication, l’en-
doctrinement, l’achat de conscience, la servi-
tude, le trafic d’influence, l’injustice, la corrup-
tion etc.… 
Plusieurs exemples dans le monde entier en 
général et particulièrement dans les pays afri-
cains le démontrent. 
 
La jeunesse, un potentiel pour l’Afrique 

Considérée comme la tranche d’âge active 

d’une population, la jeunesse constitue à la fois 

un potentiel de développement et une cible 

vulnérable exposée à toutes formes de maux 

pouvant créer une entorse sur le plan  sécuri-

taire ainsi que dans la gouvernance politique et 

économique des Etats. A cet égard, des ré-

flexions et stratégies sont nécessaires pour 

orienter la transformation de la jeunesse dans 

la capture du dividende démographique.  

Il s’agira de renforcer sa résilience face aux 

divers maux auxquels elle est exposée au rang 

desquels se trouvent le chômage, la pauvreté, 
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La manipulation politique des jeunes est une ques-

tion profonde qui pose le débat sur leur participa-

tion et engagement politique ainsi que les liens qui 

existent entre cette participation et les principes 

démocratiques. 

En 2011, le printemps arabe a été essentiellement 
l’œuvre des jeunes entrainant la chute des régimes 
au pouvoir,  récemment en Gambie, au Kenya, en 
Guinée puis au Togo. Ceci démontre de la capacité 
des jeunes comme acteurs de changements de 
paradigme, dépendant de la manière dont cette 
force qu’ils constituent est utilisée. 
 
Causes et Manifestations des manipulations  
  politiques des jeunes 
 
Plusieurs causes peuvent être notées, dont la vul-
nérabilité des jeunes entrainée par le chômage et 
la précarité; l’ignorance des valeurs citoyennes, 
des textes et principes de la gouvernance politique; 
Le faible engagement politique des jeunes, de 
même que le manque de formation, l’acceptation 
des promesses, leur impatience dans leur quête 
d’un idéal visé. 
 
Le phénomène de manipulation se traduit par les 
appels à la désobéissance civile, à la révolte popu-
laire et au non-respect de l’Etat de droit. Les 
jeunes sont souvent mobilisés dans les courants de 
manifestations et de violences dont ils sortent mal-
heureusement les principales victimes.  
Peuvent être dénombrés des dégâts matériels, des 
pertes en vies et des blessés dans l’affrontement 
entre manifestants et forces de l’ordre.  
Le paradoxe est parfois le constat de l’absence des 
organisateurs et leaders de mouvements lors de 
ces manifestations.   
La participation politique des jeunes est relative-
ment faible en dépit de leur forte présence lors des 
manifestations et échéances politiques, ils sont 
pour la plupart observateurs ou activistes de ter-
rain, rarement représentés dans les ‘’Etat-major’’ 
de partis politiques et dans les décisions politiques. 
Ainsi leur manque d’expérience justifie leur quasi 
absence dans les instances de prise de décision. 
 

http://www.womencount4peace.org/
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Leur ignorance des règles qui régissent l’Etat font qu’ils sont entrainés à la désobéis-
sance et au non-respect de la chose publique. Le rôle des jeunes en politique reste 
donc limité à l’utilisation et à l’exercice de droit de vote. L’ambition de conquérir les 
militants,  le non-respect des règles du jeu démocratique et de l’Etat de droit, l’ab-
sence ou le refus du dialogue, le manque ou l’insuffisance de compétences auquel 
s’ajoute l’absence de programmes de formation politique adéquats sont là des élé-
ments qui viennent exacerber la situation. 

Conséquences des manipulations politiques 

Ces manipulations ont diverses ramifications dont un recul démocratique relatif,  un 
retard économique ainsi que des pertes en vies humaines entrainées par le recours 
perpétuel à la révolte. L’enlisement des jeunes dans la paresse, la facilité, l’inci-
visme, l’insécurité, les conflits et les différentes menaces à la paix, de même que  
leur faible engagement politique entrainent leur sous-représentation dans les ins-
tances de prise de décision. Au vu de ces nombreuses conséquences, le phénomène 
de la manipulation représente un grand défi à relever aussi bien chez les jeunes que 
chez les acteurs politiques. 

Les stratégies pour surmonter ces défis 

Le recours à des méthodes pacifiques, la promotion du dialogue, l’organisation régu-
lière d’élections doivent gouverner la vie politique. La résilience des jeunes face à la 
manipulation politique doit être renforcée par des stratégies développées par tous 
les acteurs de la vie, à savoir gouvernement, OSC, partis politiques, les jeunes eux-
mêmes. 

Il s’agit d’œuvrer pour la formation des militants par les partis politiques sur la ci-
toyenneté et l’engagement politique ; favoriser les politiques d’insertion sociopro-
fessionnelle et d’emploi des jeunes ; mener des sensibilisations et formations sur le 
civisme et le caractère républicain ; favoriser la participation des jeunes à la gouver-
nance par leur implication dans les processus de prise de décisions ; faciliter l’appro-
priation et la mise en œuvre de la Résolution 2250 du CSNU sur la participation des 
jeunes à la paix et à la sécurité. La jeunesse doit davantage s’affirmer de manière 
responsable en politique. Par ailleurs, et si la réponse à la manipulation était d’ap-
prendre de la manipulation? Cultiver l’esprit d’éveil, de vigilance et de discernement 
pour deviner les pensées autour et détecter celles qui les influencent de façon néga-
tive afin de contribuer au renforcement de la démocratie, de la bonne  gouvernance 
et à la croissance des communautés. 

Mme Nafissatou WADE, Acteure politique Sénégalaise 

La maîtise de l’arène politique, un moyen fort de relever les défis de la manipulation 

des jeunes 

Selon Mme Nafissatou Wade, Acteure politique sénégalaise, afin de contourner les 
défis à la manipulation politique des jeunes, il est primordial que ces derniers maitri-
sent l’importance pour eux de savoir ce que signifie de faire la politique et puissent 
éradiquer toute forme de politique  politicienne, pas seulement  d’alternance géné-
rationnelle pour juste remplacer les ainés  mais parler d’alternance comme vision 
pour changer les pratiques. De plus, leur maîtrise du rôle qu’ils doivent jouer en 
politique est stratégique pour l’atteinte d’un développement durable. 

Pour cela, ils devraient travailler à avoir une meilleure éducation jaugée d’une cul-
ture générale et s’armer d’une certaine autonomie. Ceci pour pouvoir se doter 
d’une vision personnelle et une attitude responsable afin de croire en eux-mêmes et 
prendre leur destin en main. Ils devraient éviter de considérer la politique comme 
un moyen d’ascension sociale et travailler à former d’autres jeunes pour faire face à 
toute tentative de manipulation. 

Enfin, il est important qu’ils puissent s’inspirer de modèles réussis (exemple du ser-
ment des femmes du Caucus qui ont juré et signé sur un pagne blanc de ne plus être 
l’objet de manipulation politique, avoir un comportement exemplaire et de 
l’éthique en politique) car  « Les jeunes représentent l’espoir et non pas un danger», 
selon l’ancien secrétaire-général des Nations Unies, M. Ban Ki-moon, (2015). 
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B. INTERVENTIONS PAYS 

Bénin 

Préoccupé par les formations des jeunes qui devraient se faire au sein 

des partis politiques dont les jeunes ne comprennent pas forcément 

l’idéologie. La manipulation politique des jeunes prend une dimension 

internationale car l’oisiveté des jeunes et leur manque de travail les en-

traine à être volontaires pour l’immigration clandestine entrainant leur 

vente dans des pays comme la Lybie ; d’où une plus grande responsabili-

té. De plus, les jeunes sont absents en tant que membres participatifs et 

se fondent au suivisme, se chargeant de mobiliser leurs pairs lors des 

élections. S’y ajoute une mauvaise conception de la politique conçue 

comme moyen pour se faire de l’argent. 

Burkina 

La manipulation vient des frustrations des individus qui ne font pas né-

cessairement entièrement confiance à la jeunesse. La promotion des 

jeunes n’est pas favorisée ainsi que la politique de lègue par les ainés. La 

nomination de jeunes filles devrait aussi être prise en compte particuliè-

rement dans les positions stratégiques des partis politiques et même au 

sein des commissions. De plus, la manipulation politique peut être due à 

la multiplicité des partis politiques existants. Bien que les jeunes perdent 

le relai, ils ne manquent pas la main. La manipulation peut bloquer la 

carrière des jeunes manipulés, d’où l’importance de trouver des méca-

nismes de plaidoyer. 

 

Cote d’Ivoire 

La Côte d’Ivoire préconise une responsabilité accrue des jeunes ainsi que 

leur conscientisation citoyenne. Cela nécessite également la définition 

des valeurs morales. Il est aussi très important de favoriser la représen-

tativité des jeunes dans les instances de prise de décision, encourager 

l’entreprenariat des jeunes, mener une lutte plus profonde contre la cor-

ruption et travailler à une meilleure confiance en soi. Enfin, revoir le sys-

tème éducatif afin de l’améliorer en ce sens. 

 

Gambie  

La Gambie était intéressée par les initiatives menées par le Conseil Natio-

nal de la Jeunesse au Togo pour contribuer au maintien de la paix. 

 

Guinée 

La problématique de la manipulation des jeunes peut être attribuée à la 

faiblesse du système éducatif, le non encouragement des initiatives des 

jeunes, le détournement des fonds destinés à aux programmes destinés 

aux jeunes, la surestimation des diplômes étrangers au détriment de 

ceux nationaux, le manque de priorisation de la formation des jeunes 

ainsi que le fait que ces derniers soient mal imprégnés de leur culture et 

mœurs. 

 

Guinée Bissau  

Suite à la guerre civile, la manipulation des jeunes a porté une forte di-

mension. Avec une hausse du niveau de vie, les chefs religieux et guides 

au sein des communautés se sont portés à cette manipulation politique 

des jeunes. Pour ce faire, la sensibilisation des jeunes au phénomène est 

très importante. La Guinée Bissau a encore fait un plaidoyer pour la tra-

duction des présentations en Portugais. 
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Mali 

L’organisation d’élections pacifiques, libres et 

transparentes est très importante dans les Etats 

et nécessite l’élaboration ainsi que la ratification 

d’une charte de bonne moralité par les candi-

dats. Le changement de mentalité et de compor-

tement est une priorité pour contourner cette 

problématique. Le mali invite à la réflexion par 

rapport au concept selon lequel l’avenir est la 

jeunesse. Mais quand vient cet avenir ? 

 

Nigéria 

La problématique de la manipulation des jeunes 

soulève les formations de base reçues par les 

jeunes eux-mêmes, cette donne que la famille 

apporte à l’individu ; d’où la nécessité de ques-

tionner la formation  reçue par la famille et la 

communauté. 

 

Sénégal  

La question est profonde et nécessite la partici-

pation des jeunes, femmes et hommes dans les 

processus de développement. 

 

Togo 

Pour faire avancer le processus  de la participa-

tion des jeunes  à la vie politique, le Togo   a ad-

hèré aux diverses propositions concernant  l’édu-

cation, la formation à la citoyenneté, au contrôle 

citoyen. La lutte contre toutes formes de vio-

lences à l’égard des femmes doit être soutenue  

car les conséquences des violences basées sur le 

genre contribuent à donner des complexes d’infé-

riorité à la femme et encore plus aux jeunes filles 

qui devraient être encouragées à postuler  dans la 

gestion de la vie publique, notamment en poli-

tique. Par ailleurs, il est important de développer 

la culture de l’audace chez les jeunes filles. Il fau-

drait par conséquent se donner à l’analyse de la 

relation Ainé-cadets dans les cultures africaines 

et dans les  réseaux de connexions sociales.  

Certes, les associations et amicales sont souvent  

des foyers de  paternalisme qui n’encouragent 

pas toujours l’éclosion des ambitions politiques. 

Tchad 

La Jeunesse est considérée comme une main 

d’œuvre pour les acteurs politiques qui finale-

ment ne sont pas inclus dans les processus de 

prise de décision. De plus, leur faible capacité 

d’absorption par le secteur privé entraine leur 

fréquente implication dans les actions politiques 

où ils n’ont pas souvent assez de marge pour œu-

vrer à une contribution effective et positive. 

 
 

Documents et liens utiles. 
 

La vidéo de la session peut être consul-
tée sur la page Facebook du groupe: 

www:com/pages/Groupe-Femmes-
Paix-et-Sécurité 1325 

 

REPRÉSENTATIONS PAYS 

 BÉNIN—REPSFECO 
Mme Blandine SINTONDJI Y.  
sblandine1@yahoo.fr 

 BURKINA FASO—MPFG 
Mme Edwige N. YAMEOGO S. 
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Mme. Kesia-Onam Bijoue Togoh 
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rosesaul@yahoo.com  
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Mme Saran KEITA 
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 DIASPORA—AFRIQUE 50 
Mme Mariam THIAM 
thiam.mariam@laposte.net 

 MAURITANIE—APEGD 
Mme  Aissata Niang 
aissata niang  

   aissaniang2015@yahoo.fr 

 NIGER—REPSFECO 
Mme Fatima BANA 
repsniger@yahoo.fr 

 NIGERIA—NRSP/GAT 
Dr Eleanor Nwadinobi 

    elenwad@yahoo.co.uk 

    Dr Lydia Umar 
    lyumar@yahoo.com 

 CNJ 

   Sophie Ndiaye SY 

    sy_sophiendiaye@yahoo.fr 

 SIERRA LEONE—REFMAP 
Mme Hannah Mallah 
marwopnetsl@yahoo.com 

 TOGO—MPF 

Mme Mazalo TEBIE A. 
tebiealbertine@yahoo.fr 

 TCHAD-MFASSN 

Mme Appoline Moudalbaye 

Appo_moudalbaye@yahoo.fr 

Recommandations 

1. Créer des Politiques d’emploi et de finan-

cent  pour les jeunes; 

2. Intégrer l’éducation citoyenne dans les pro-

grammes scolaires; 

3. Mener des campagnes de sensibilisation à 

travers les conférences-débat et activités  

culturelles et les mettre au cœur des pro-

grammes de développement; 

4. Trouver des mécanismes de plaidoyer forts 

et pertinents; 

5. Elaborer puis faire ratifier une charte de 

bonne moralité aux candidats lors de la 

tenue des Elections; 

6. Réviser le système éducatif; 

7. Développer la culture de l’audace chez les 

jeunes filles; 

8. Développer le système de mentorat en 

mettant en relation les ainés et les cadets; 

9. Mettre à profit l’éducation, la formation à la 

citoyenneté, au contrôle citoyen et autres 

valeurs importantes et surtout  intégrer 

l’éducation citoyenne dans les programmes 

scolaires; 

10. Lutter contre toutes formes de violences à 

l’égard des femmes et des jeunes filles afin 

de leur permettre de développer le respect 

en soi qui les encourage à postuler aux po-

sitions de prise de décision. 
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